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République de Namibie 

Selon les estimations, le PIB s'est contracté de 1,0 % en 2019, après une contraction de 0,5 % en 2018. 

Une reprise du PIB de 1,9 % et 2,4 % est attendue pour 2020 et 2021 respectivement, grâce à la 

construction et à l'industrie manufacturière. Le déficit budgétaire a été réduit de 5,4 % en 2018 et devrait 

se situer en moyenne autour de 5 % à moyen terme. La dette publique est passée à 46 % en 2018 en 

raison des emprunts à l'étranger pour financer le déficit. La politique monétaire a été accommodante 

pour soutenir la croissance dans des conditions d'inflation favorables, estimées à 4,5 % en 2019. Le déficit 

des comptes courants, estimé à 3 % du PIB en 2019, a commencé à s'améliorer en 2017, les exportations 

ayant repris et la croissance des importations s'étant affaiblie en raison d'une activité économique 

modérée.  

Ces dernières années, les projets de construction minière ont pris fin et les dépenses d'investissement du 

gouvernement ont été réduites, ce qui a entraîné une contraction drastique de la construction et, par le 

biais des retombées sur le reste de l'économie, la suppression d'emplois et la réduction du revenu 

disponible. Le gouvernement met en œuvre des réformes pour améliorer l'environnement des 

entreprises, attirer les investissements et stimuler l'industrialisation. Des réformes clés soutiennent la 

protection de la propriété intellectuelle, une agence de développement industriel et des partenariats 

public-privé. Une autre politique approuvée a été la suppression des obstacles réglementaires aux PME 

et l'amélioration de leur accès au financement. Pour remédier à l'inadéquation des compétences et 

renforcer le capital humain, le gouvernement développe l'enseignement supérieur et les établissements 

de formation technique et professionnelle.  

Le déficit commercial du pays s'est réduit ces dernières années en raison de la baisse des prix du pétrole 

et de la diminution des importations de biens de consommation suite au resserrement du crédit intérieur. 

Avec les données de 2017, les principaux pays de destination des exportations namibiennes étaient 

l'Afrique du Sud, le Botswana, la Suisse, la Chine et l'Espagne. En revanche, l'Afrique du Sud, la Bulgarie, 

le Botswana, la Chine et la Zambie étaient les principaux fournisseurs. Les principales exportations étaient 

constituées de diamants, d'or et de métaux précieux, de poissons et de crustacés. Les importations les 

plus importantes étaient le carburant, les véhicules et le minerai.  

La Namibie jouit d'une stabilité politique, d'une infrastructure de transport bien développée et de 

ressources naturelles abondantes et variées.  Son potentiel en tant que centre régional de transport et de 

logistique et participant aux chaînes de valeur régionales et mondiales bénéficie d'un marché régional 

dynamique et en pleine croissance, avec des corridors de transport bien développés. Malgré de bonnes 

projections, les années à venir pourraient changer la tendance. Avec la pandémie COVID-19, la précarité 

de la situation économique du pays devrait être amplifiée par la baisse des prix et du commerce des 

produits de base, la diminution des revenus du tourisme et la réduction des investissements étrangers 

directs. Dans le scénario de base, l'économie pourrait s'enfoncer profondément dans une récession, avec 

une contraction du PIB prévue de plus de 2,8 %. Toutefois, une modeste reprise est prévue pour 2021. 
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